“DESEQUILIBRES’

ICONOGRAPHIE PERSONNELLE

UN COURT-METRAGE DE PETROS BROUMAS ET LOUIS DAVESNE
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> AU SOL SUR MANNEQUIN.

ENCHAINEMENT RODE DE PROJECTIONS

CETE OUVERTURE NOUS E%ESCIN;"EN‘—— |

TA UE SCENARISTES. TOUS DEUX
. FERUS DE SPORTS DE COMBATS, NOUS
VOULONS FAIRE BRILLER LES ARTS QUI
““NOUS PASSIONNENT, EN PARTICULIER LE
PLUS SECULAIRE ET UNIVERSEL DENTRE

UX:LALUTTE.

IRE COINCIDER NOTRE AMOUR POUR
CETTE PRATIQUE DONT LA BEAUTE EGALE
LA BRUTALITE ET LHISTOIRE QUE NOUS
VOULONS RACONTER PARLE LANGAGE DU
CINEMA FUT LE MOTEUR DE NOTRE
CREATIVITE.
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FOXCATCHER-BENETT MILLER

l CE FILM SEST TRES

RAPIDEW IMPOSE
COMME E REFERENCE
?TE ; DDUNE PART POUR
PERSONNAGE

PRINCIPAL, ACHARNE, PRET
A METTRE EN DANGER SA
PROPRE INTEGRITE

PHYSIQUE POUR SA
CARRIERE DE SPORTIF DE

CEST LE TRAITEMENT DES
CORPS COMME SUJET
p. ' FILMES, LATMOSPHERE
,LA REALISATION
BLE MAIS SOBRE
PLUS PRES DE
RME DE SES
RS OQUI DEMEURENT
MODELE POUR
UILIBRES"
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FRERE CADET (
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Gouailleur, taquin toujours par E c'est ce pote qui, bien Studieux, réveur, a tend t a tout!
gu'omniprésent dans le groupe, ne laisse que tres peu de groupe e1L

choses transparalt%e sa vie mt!\"leure
Dans un déni constant, il va |Ittel’a\ﬁher)t_pgw s6h Ty
bout de bras durant lintégralité du Fécit.

. prefere la solitude ascétique
Personne ne pouvait sattendr

la sorte.
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LA F LL
/E$T | SAISIE D

ééloﬁ- CONTAGIEUSE
ET ABANDONNE LEUR
FILLE AUX MAINS DES
INSTITUTIONS
MEDICALES,
INCAPABLES
D' APPREHENDER
MUTISME
INEXPLIQUABLE.

SON

TEL LA JEUNE FILLE
SACRIFIEE, MATTHIEU
NE BAT PLUS D'UN CIL.

MAIS LEO, LUl SE
DEMENE CONTRE TO
ET VA MEME JUS

BRAVER LA
RESTER
FRERE.
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DU U IS d“"".l i o U.

"~ LA  CONFRONTATION DES
ELEMENTS URBAINS ET NATURELS

) » JOUERA UN ROLE IMPORTANT,

s ENTRE OBSCURITE DU BETON ET

el ABSENCE DE VIE HUMAINE, LE VIDE
PRENDRA UNE PLACE CENTRALE :
VIDE DE L’Es'PAeE VIDE ENTRE LES
PERSONNAGES, QUI REFLETE
L'ALIENATION ET LEGAREMENT

. INTERIEUR.

NOUS AVONS. P

CETTE_I!OTION D'AGENCEMENT DE
ﬂ'rEsnAeE'ET‘ﬁ'E CONTRASTE ENTRE
LA NATURE ET LES LOTISSEMENTS

TRISTES DANS ‘LA NUIT DU 12": CES
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'PROVENCE FRANGAISE
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AN SANT

/ LA CONVICTIC
N 1 -1-2" ET
S'APPROCHER
REALITE LEUR
PARTICULIEREMET
RESONNE AVEC
CONCERNANT LA
o _ % _. VOULUE POUR NOS PE
NP EL. oy in e N 5 AN | - ENTRE IGNORANCE A
g M ; 8 RESOLUTION TOTALE.
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N SANT S W-N=1e]:
REPRESENTATION VIS
L'ERRANCE QUI NOUS OR

NOTRE ECHELLE,
CHERCHONS Y.\ CAP
LERRANCE PAR UNE ';‘f:".-—i:-i;"ff £
SCENE MINIMALISTE" 77

AJ'TARDANT
PLANS FIX

% DES
TRAVELLINGS F -“f*i' !
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